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Littératures orales de l’Afrique Centrale 

 

 

 

1. Aire géographique et linguistique 

 

L’Afrique Centrale est une région comprenant le sud du Sahara, l'est du bouclier ouest-africain et 

l'ouest de la vallée du rift. Elle comporte huit pays : le Tchad, la République Centrafricaine (R.C.A.),  

le Cameroun, la Guinée équatoriale, le Gabon, Sao Tomé-et-Principe, la République du Congo 
(Congo-Brazzaville) et la République démocratique du Congo (R.D.C ou Congo-Kinshasa, ex-Zaïre). 

Elle est limitée au sud par l'Angola et la Zambie qui font partie de l’Afrique australe et à l’est par le 

Soudan et les pays des Grands lacs auxquels sont rattachés le Burundi et le Rwanda, ensemble qui fait 

partie de l'Afrique de l'est. Cependant, signalons que la Communauté économique des États de 

l’Afrique centrale (CEEAC) qui découle du Plan d’Action de Lagos d’avril 1980, englobe l’Angola et 

le Burundi. 

L’Afrique centrale qui n’a que très peu de côtes maritimes est restée  jusqu’à la fin du XIXème siècle, 

pour sa partie continentale, un territoire mal connu. Plusieurs systèmes coloniaux s’y sont ensuite 

côtoyés. Il s’agit d’une colonisation principalement française
1
 (Gabon, R.C.A., Tchad, Congo) et belge 

(R.D.C.), mais aussi allemande (Cameroun), portugaise (Sao Tomé-et-Principe) et espagnole (Guinée 

équatoriale). Les langues des colonisateurs sont devenues, à l’indépendance, des langues officielles.  

Les langues vernaculaires parlées en Afrique Centrale sont pour la plupart des langues Niger-Congo
2
 

représentées ici par trois groupes, les langues Adamawa-Oubangui au nord, les langues Bantoïdes au 

Sud Cameroun et les langues Bantoues dans la zone forestière autour de l’équateur. Il y a aussi, au Sud 

du Lac Tchad des langues afro-asiatiques ou chamito-sémitiques, principalement de la famille des 

langues tchadiques. Plusieurs de ces langues vernaculaires ont acquis dans certains de ces pays un 

statut de langue nationale. C’est le cas du sango pour la R.C.A., du lingala, du kikongo
3
, du swahili et 

du tchiluba pour la R.D.C., du lingala
4
 et du kikongo pour la République du Congo. 

 

2. Littérature orale : documentation et genres littéraires 

 

La documentation repose sur des bibliographies générales qui englobent l’Afrique Centrale sans la 

distinguer (cf. GÖRÖD-KARADY, 1981, 1992 ou MÖHLIG et JUNGRAITHMAYR, 1998) et sur quelques 

ouvrages plus ciblés concernant des cultures précises (VINCK 1988, MAHAMAT 2011, OBENGA, 1984, 

ENO BELINGA 1970, etc.). Des études thématiques comme celle sur l’enfant
5
, le mariage

6
 ou la « fille 

difficile
7
 » traitant principalement des cultures d’Afrique de l’ouest comportent quelques analyses sur 

des cultures d’Afrique Centrale. 

                                                      
1
 Ce qui correspond de 1910 à1958 au regroupement de l’ensemble de colonies françaises – Gabon, Moyen-

Congo, Tchad, Oubangui-Chari – appelée Afrique Equatoriale Française (A.E.F.). 
2
 Selon la classification de Greenberg. 

3
 Le kikongo (2 millions de locuteurs) est la langue des Bakongo des deux Congo, également parlée en Angola et 

au Gabon. 
4
 Le lingala est également parlé en Centrafrique et en Angola. 

5
 Görög-Karady Veronika (éd.), 1988. 

6
 Görög-Karady Veronika (dir.), 1994. 

7
 Görög-Karady Veronika et Christiane Seydou (éds), 2001. 

http://recherche.fnac.com/ia69823/Veronika-Gorog-Karady
http://recherche.fnac.com/ia46769/Christiane-Seydou


La littérature orale désigne toutes les productions  vocales d’une société qui se transmettent oralement 

de générations en générations. Il peut s’agir soit d’un savoir commun à tous, comme les contes, les 

proverbes, les devinettes ou encore les chants, soit de savoirs qui sont le fait de spécialistes, comme les 

généalogies, les épopées ou les paroles de certains rituels. Comme le rappelait Pierre Alexandre
8
 ‘Le 

classement et la cartographie des genres sont d’autant plus difficiles à établir que les catégories 

retenues par les diverses cultures diffèrent et, de toute façon, correspondent rarement à des notions 

reçues ou proposées par les chercheurs étrangers.’ (1990 : 91). De fait les études actuelles cherchent 

systématiquement à inventorier l’ensemble des productions orales d’une culture afin de préciser quelle 

place y occupe les genres qu’elle reconnaît. Mais cette analyse reste le plus souvent à faire et la 

documentation est encore très inégale selon les cultures. Le proverbe qui est une forme accomplie du 

language indirect, est bien attesté dans toutes les cultures d’Afrique centrale. Il a particulièrement été 

étudié chez les Zandé (PRITCHARD, Evans, 1964) qui ont de plus développé une parole indirecte 

spécifiquement appelée sanza, et chez les Gbaya (ROULON et DOKO, 1983). Je présenterai donc ci-

après les contes, les chants et les épopées, utilisant ces étiquettes avec toute la réserve qui s’impose. 

 

2.1. Le conte 

 

Le conte est le genre le plus largement attesté en Afrique centrale, chaque société ayant son propre 

répertoire. Il est raconté par tous et n’est jamais le fait d’un spécialiste. A la lecture des contes publiés, 

le plus souvent uniquement en traduction française, mais parfois en collection bilingue (Collection 

‘Fleuve et Flamme’ du Conseil International de la langue française CILF à partir de 1977 et la 

collection ‘Contes et légendes des mondes Afrique noire’ de l’Harmattan), il apparaît que le conte se 

présente presque toujours comme un récit du passé
9
 et pas comme le mensonge qu’il représente pour 

beaucoup de sociétés d’Afrique de l’Ouest
10

. Ce passé n’est pas un passé historique mais plutôt un 

univers à l’aube du monde actuel. 

Ces contes mettent en scène des personnages animaux qui se comportent comme des humains. Ils 

recourent souvent à l’opposition entre un personnage intelligent et rusé à un autre benêt voire 

carrément idiot. Les couples varient d’une culture à l’autre. Tandis qu’en Afrique de l’Ouest, deux 

animaux
11

 semble avoir le monopole de l’intelligence, l’araignée chez les Akan du Ghana ou le lièvre  

des Dogon du Mali, en Afrique Centrale cette intelligence est attribuée d’une façon plus variée. Au 

Cameroun, l’écureuil est opposé au dytique
12

 chez les Mafa et à l’idiot Abaga chez les Ouldémés, deux 

populations du Nord du Cameroun. En R.C.A c’est la tortue qui se joue toujours de la panthère chez 

les Ngbaka-ma’bo et, chez les Pygmées, c’est le céphalophe bleu qui est un héros. Chez les Gbaya, 

l’intelligence animale est le fait de plusieurs animaux toujours petits – la tortue, le lièvre, l’écureuil, le 

céphalophe bleu... – qui ont le dessus sur les gros comme la panthère, le lion ou l’éléphant qui sont, 

eux, invariablement les perdants. Quant à l’araignée Wanto, elle est le héros civilisateur des contes 

gbaya qui s’oppose à une divinité malveillante Gbason et défend toujours les hommes. Il y a aussi 

dans tous ces contes des personnages fantastiques – monstres avaleurs, animaux fabuleux – et des 

personnages humains soit regroupés en un type comme les lépreux, largement attestés, et les 

hiernieux
13

 moins fréquemment attestés, soit spécifiés comme extraordinaires tels un enfant-maillet, 

une fille-bâton, un enfant ‘tête ronde’ pour n’en citer que quelques uns. Par contre, un personnage type 

spécifique de l’Afrique noire comme ‘l’enfant terrible
14

’ qui est très présent en Afrique de l’Ouest 

semble pour le moins marginal, voire absent en Afrique Centrale. 

                                                      
8
 Dans Le grand Atlas des Littératures de 1990 (Encyclopédie Universalis). 

9
 Les contes sont pour les Mafa “des récits relatifs à des énévements du passé” (Kosack 1997 : 14). 

10
 Parlant des contes soninké du Sénégal oriental et du nord-ouest de la Guinée,  Gérard Meyer signale “... même 

si souvent on dit que les contes sont des « mensonges »... ”, 2009, Contes de l’Afrique de l’Ouest, Karthala : 15. 
11

 Cf. Collardelle-Diarrassouba M., 1975, Le lièvre et l’araignée dans les contes de l’Ouest africain, U.G.E., 

10/18. 
12

 Il s’agit d’une grande punaise d’eau. 
13

 Attestés dans les contes banda de R.C.A. 
14

 Cf. Görög, V., S. Platiel, D. Rey-Hulman et C. Seydou. 1980, Histoires d'enfants terribles (Afrique noire), 

Paris, Maisonneuve et Larose. 

http://www.editions-harmattan.fr/index.asp?navig=catalogue&obj=result&no_specialite=42
http://www.editions-harmattan.fr/index.asp?navig=catalogue&obj=result&no_zone=2


La vie dans les contes semble proche de la vie quotidienne mais les événements qui s’y déroulent sont 

le plus souvent hors du commun. Ils constituent le domaine de l’imaginaire que les gens présentent 

comme relevant d’un passé lointain hors temps qui est bien distingué des récits historiques, quand il y 

en a, qui renvoient à une période bien précise, comme l’expriment les Ouldémés qui commencent 

toujours ces récits historiques par un « ce qui se passait à l’époque de... » (Colombel 2005 : 75). 

Le développement des techniques modernes, en particulier le web, qui permet une diffusion des contes 

en langue vernaculaire plus accessible à tous, sous leur forme orale, devra s’accompagner d’une 

grande exigence quant à la constitution de corpus fiables dont la transcription et la traduction sont des 

étapes essentielles. C’est une vaste entreprise que ne fait que commencer. 

 

2.2. Les chants 

 

Déjà fortement présents dans les contes qui, dans ce cas, sont plutôt des chantefables, et dans les 

épopées dont la partie musicale et chantée est essentielle, les chants constituent des répertoires très 

importants en Afrique Centrale. Les chants dont les thèmes sont extrêmement variés (chants de travail, 

chants d’initiation, berceuses, chants de fêtes, chants de deuil, etc.) constituent des répertoires qui se 

rapprochent beaucoup de la poésie. Le chant marque volontiers chaque circonstance de la vie publique 

ou privée. C’est avec la danse un élément fondamental de la vie sociale. Il peut s’agir soit de 

répertoires libres (chants à penser de la sanza des Gbaya
15

 ou chants à la cithare des Ngbaka ma’bo par 

exemple) soit de répertoires fixés (prières, incantations, berceuses, chants d’initiation
16

). Ont été très 

étudiés par Simha Arom les chants polyphoniques des Pygmées Aka étudiés et par Suzanne Fürniss 

ceux des Pygmées Baka. 

En continuité avec l’importance qu’à le chant dans les cultures traditionnelles, des musiques 

populaires modernes sont apparues à partir des années 70-80 – la plus connue est sans doute la 

musique dite zaïroise – qui montrent la vitalité et la créativité de ce genre en Afrique Centrale. 

 

2.3. L’épopée 

 

Il s’agit d’un répertoire de spécialistes qui ne se retrouve que dans certaines sociétés. Je mentionnerai 

tout d’abord l’épopée des Fang établis sur quatre pays le Cameroun, le Congo, le Gabon et la Guinée 

équatoriale qui est exécutée avec le mvet
17

. Il s’agit d’une harpe-cithare formée d’un très long bâton de 

bambou ou de palmier raphia dont sont tirées des cordes et qui supporte trois calebasses ou plus,  

servant de caisse de résonnance. C’est un instrument typiquement africain. Plusieurs versions de cette 

épopée ou mvet comme on la désigne couramment ont été recueillies et publiées. Elle narre le conflit 

humain entre un peuple immortel et un peuple qui ne l’est pas. Le mvet est une littérature initiatique, 

comme le sont également les récits du bwiti gabonais. 

Les autres épopées d’Afrique centrale sont plutôt des récits généalogiques ou de fondation, comme par 

exemple les épopées Olendé et Nzebi des Obamba du Gabon (Okoumba-Nkoghe 1990, 2001), Mpomo 

une épopée des Koozimé de l’est du Cameroun (Binam Bikoi, 2007), Nsong'a Lianja une épopée des 

Mongo de R.D.C. (Boelaert, 1986), le Mumbwang, une épopée des Punu du Gabon
18

 ou une épopée 

ouldémée du Nord Cameroun (Colombel, 2005). 

 

Pour conclure, la littérature orale de l’Afrique Centrale est encore très vivante et il est urgent de 

poursuivre le travail de documentation bilingue qui devrait être associé à des études pluridisciplinaires, 

situant cette production dans son contexte culturel afin de permettre la conservation de ce patrimoine 

immatériel très riche. 

 

 

                                                      
15

 Dehoux et Roulon  
16

 Initiation njembe des femmes, au Gabon (http://www.sorosoro.org/chants-du-njembe-chez-les-akele-du-

gabon) et Chants myéné du Gabon ((http://www.chartsinfrance.net/Gabon/Gabon-Chants-Myene-Gabon-Myene-

Songs-a103148055.html) 
17

 On trouve aussi l’écriture mvett. 
18

 http://www.sorosoro.org/le-mumbwang-des-punu. 

http://www.sorosoro.org/chants-du-njembe-chez-les-akele-du-gabon
http://www.sorosoro.org/chants-du-njembe-chez-les-akele-du-gabon
http://www.chartsinfrance.net/Gabon/Gabon-Chants-Myene-Gabon-Myene-Songs-a103148055.html
http://www.chartsinfrance.net/Gabon/Gabon-Chants-Myene-Gabon-Myene-Songs-a103148055.html
http://www.sorosoro.org/le-mumbwang-des-punu
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